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LES PHENOMENES PERIGLACIAIRES AU PLEISTOCENE 
ANCIEN ET MOYEN AUX PAYS-BAS 

Abstract 

There are numerous indications of the existence of periglacial climatic conditions in the different 
parts of the ancient and middle Pleistocene in Holland. This existence has been demonstrated by palinolo­
gical as well as sedimentological studies. Mention must be made of coarse materiał formations of great 
extension and of sand and clay blocks that were evidently transported in the shape of frozen masses. 

The best known among the older periglacial formations are covering sands, loess and fluvial deposits 
from the Riss time. There may also be some older deposits of the same or an analoguous type but have 
not been as yct satisfactorily studied. 

As concerns periglacial phenomena in ancient Pleistocene formations some involutions were found and 
numerous syngenetic ice-wedges of the ancient and middle Pleistocene were observed. 

Les phćnomenes periglaciaires sont lies a des conditions climatiques 
froides. Ce froid doit avoir regne aux Pays-Bas au Pleistocene anciell et 
moyen durant des parties de cette periode, ne serait-ce que par l'extension 
de l'inlandsis. 

L'etude basee sur les recherches paleo-botaniques nous en apporte 
la confirmation et, suivant les donnees fournies par l'analyse des pollens, 
les temperatures ont souvent ete si basses que l'on peut s'attendre a trou­
ver des phenomenes periglaciaires. Ainsi, Van der V 1 er k et FI or s c h ii t z 
(1950) ont decrit un spectre pollinique revelant une phase subarctique, 
observe dans une couche situee sous une formation eemienne dans le 
Polder du Nord-Est. lei, on trouve aussi des restes de Betula nana et 
de Selaginella selaginoides. Cette trouvaille n'est pas isolec, Van der 
Vlerk et Florschiitz (1953) ayant observe la meme situation dans le 
Brabant septentrional. Florschiitz et Anker - van Someren (1956) 
ont trouve ici sous une couche eemienne des spectres polliniques caracte­
ristiques des conditions dans les regions sans arbres ou pauvres en arbres. 
Le paysage portait le caractere d'une toundra ou toundra steppique (Flor­
sch ii tz 1958). De plus, le contenu pollinique des formations du Pleisto­
cene ancien et moyen a ete etudie ces derniers temps en particulier par 
Zagwijn (1957). Une communication detaillee de sa main doit paraitre 
sous peu. 

• Geologue du „Stichting voor Bodemkartering" a \Vageningen, Pays-Bas. 
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L'etude des tourbes nous fournit clone deja la preuve que durant 
certaines parties du Pleistocene ancien et moyen, les temperatures ont 
ęte tres basses aux Pays-Bas. Mais cette conclusion ne resulte pas uni­
quement de l'etude des tourbes. Elle decoule aussi bien de la grossierete 
des materiaux. Ainsi, on trouve par exemple dans les depóts fluviatiles 
de differentes parties centrales des Pays-Bas des blocs <lont la longueur 
depasse 50 cm. Comme dans cette partie du pays, il ne s'est depose sous 
les eonditions holocenes que des materiaux fins, nous sommes d'avis que 
la grossierete des materiaux permet de tirer des conclusions importantes 
quant au climat. 

Nous trouvons, surtout dans les depóts contenant des materiaux tres 
grossiers, des blocs composes de materiaux mous, comme le sable et le 
limon. Ces blocs de sable ou de limon ont des formes anguleuses. Ce 
sont des morceaux de sable ou de limon transportes a l'etat gele. Ils consti­
tuent clone egalement un indice de basses temperatures. 

LES DEPOTS PERIGLACIAIRES 

,Apres ce que nous avons dit des tres basses temperatures, on ne s'eton­
nera pas d'apprendre que l'on trouve aux Pays-Bas de nombreux depóts 
periglaeiaires datant du Pleistoeene ancien et moyen. Voyons d'abord 
les depóts sableux eoliens de l'epoque rissienne (fig. 1). Ces sables sont 
situes dans le Nord des Pays-Bas sous la couverture d'argile a blocaux 
de Riss et sur des depóts datant egalement de l'epoque rissienne. Les 
sables ont ete etudies par differents auteurs (voir Edelman et Maar­
leveld 1958). Ils ont encore ete deerits par De Ridder et Wiggers 
(1956). Dans les depots pousses par l'inlandsis dans le Centre des Pays­
-Bas aussi, on trouve des paquets de sable d'epaisseur environ egale et de 
composition tres homogene. Leur earaetere granufometrique est egal 
a celui des sables de couverture. Aussi Schelling (1953) considere-t-il 
ces sables comme un depót periglaeiaire. Vu la situation de ces sables par 
rapport aux autres paquets pousses, il est tres possible que ces sables 
se soient deposes dans la meme periode que les sables du N ord des Pays­
-Bas <lont nous avons deja parle. 

Plus dans le Sud des Pays-Bas, c'est-a-dire dans la province de Bra­
bant septentrional, ils existe des depóts de eonsistance variant de sableu­
se a limoneuse, qui, en ce qui concerne leur caractere granulometrique, 
sont selon Wiggers (1956) identiques au loess et au sable de couverture. 
Cependant, il existe aussi des depots avec une assez grande proportion de 
particules < 2 mu et i] faut croire dans bien des cas a une alteration fluvia-
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tile du dćpot apres la sćdimentation ćolienne. Les dćpots en question 
se trouvent sous une couchequi a ćtćreconnuepar Florschiitz et Anker­
-van Someren (1956) comme un dćpot de l'epoque eemienne. Ces dć­
pots limoneux reposent sur un dćpot qui doit dater de l' ćpoque intergla­
ciaire Mindel-Riss et du dćbut de l'epoque de Riss. Il en resulte que 
les dep6ts limoneux prćcitćs datent de l'ćpoque rissienne et on serait tentć 
de supposer que pour le moins une partie de ces dćpots a etć formee 
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Fig. 1. Carte des depóts periglaciaires eoliens de l'epoque rissienne dans la moitie est 
des Pays-Bas 

1. sable de couverture sur substrat variant de moyen a fin; 2. sable de couverture sur substrat mode­
rement grossier; 3. vallee avec sable de couverture local et loess local; 4. sable de couverture et loess 
remplissant de grandes depressions; 5. loess; 6. region sans sable de couverture et sans loess (sable tertiaire 

a la surface) 
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en meme temps que les sables eoliens nommes plus haut. On ne sait pas 
encore dans quelle mesure la derniere partie de l'epoque de Riss (le stade 
de Warta) est representee ici. 

Dans le Sud-Est des Pays-Bas (Limbourg meridional) van Doormaal 
a decrit (1945) un loess qui differe nettement du loess qui se trouve au­
-dessus. Ce loess est nomme le loess ancien. Edelman et Maarleveld 
(1958) ont aussi prete attention a ce loess dans leur aperc;u du Pleistocene 
des Pays-Bas et ont surtout souligne sa composition mineralogique. Or, le 
loess ancien differe sous ce rapport des loess plus jeunes et ce loess ancien 
presente une analogie avec la province X d' Edelman. Cette meme analogie 
est egalement presentee par le depót de sable eolien nomme plus ha ut, 
qui se trouve sous l'argile a blocaux dans la partie septentrionale des Pays­
-Bas (fig. 1). Nous y voyons un argument en faveur de la these que le 
loess ancien date de l'epoque rissienne. 

On ne connait pas que des depóts eoliens qui soient periglaciaires. Les 
sedimentations fluviatiles sont d'importance particuliere. Une partie de 
ces sediments sont caracterises par la presence de · tres grosses pierres, 
de hlocs de sable (voir p. e. Rutten 1956), de blocs anguleux de limon 
(voir p. e. Cnossen et Heyink 1958) et d'un systeme capricieux de 
chenaux. Un autre exemple est fourni par la plus jeune partie de la zone 
de Veghel (Riss ancien) et le depót de la haute terrasse du Rhin et de la Meuse. 

Pour terminer, il nous faut nommer comme depót periglaciaire les 
couches de solifluxion. Entre autres endroits, on les trouve dans les 
cretes de poussee du Centre des Pays-Bas. Elles sont encore l'objet 
d'etudes. 

LES PHENOMENES PERIGLACIAIRES 
PROPREMENT DITS (CRYOTURBATIONS) 

INVOLUTIONS 

Il n'est pas toujours aise de reconnaitre ces phenomenes. Ainsi, aux 
endroits qui ont ete couverts par l'inlandsis, la poussee de la glace a souvent 
perturbe le sous-sol. Cela se manifeste aussi bien par une poussee que 
par un plissement des couches. Cette derniere forme de perturbation 
glaciaire n'est pas toujours facile a distinguer des transformations par le 
froid. La nature de la transformation que l'on trouve dans le Nord des 
Pays-Bas dans le depót sous la moraine de fond est souvent peu certaine 
pour cette raison. On est quelque peu renseigne a ce sujet lorsque la cryotur­
bation s'accompagne de fentes en coin. 
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Des involutions situćes sous des couches non perturbćes ont ćtć trou­
vćes dans la zone de Veghel (Riss ancien) et aussi dans la terrasse princi­
pale du Rhin. 

On trouve aussi de nettes transformations <lues au froid dans le dć­
pót de sable au-dessus de l'argile de Tegelen. Cette cryoturbation est 
plus ancienne que les dćpóts de la haute terrasse et plus jeune que l'argile 
de Tegelen. Cette cryoturbation a ćtć dćcrite pour la premiere fois par 
Florschiitz et van Someren (1948) et ensuite par Kortenbout van 
der Sluys (1956) et van Straaten (1956). 

FENTES EN COIN 

La prćsence de fentes en coin fossiles est un s1gne ćvident des tres 
basses tempćratures qui ont rćgnć a l'ćpoque et est considćrće comme 
caratćristi que de la prćsence d'un pergćlisol. 

Dans les dćpots poussćs par l'inlandsis, elles sont difficiles a recon­
naitre a cause des innombrables petites failles qui s'y trouvent. Ailleurs 
au contraire, elles se remarquent le p]us souvent aisćment. 

Lorsque des dćpóts prćwurmiens sont a la surface et que les fentes 
en coin atteignent Ja surface, l'age des fentes en coin est souvent difficile 
a dćterminer. Par exemple, le phenomene periglaciaire peut dater aussi 
bien de l'epoque rissienne que de l'ćpoque wurmienne. Il est possible 
de s'assurer de l'age des fentes lorsqu'une partie du sćdiment se trouve 
non perturbće au-dessus de la fente en coin. En ce cas, la fente en coin 
a ćtć formće pendant la durće de formation du sćdiment entier. 
De plus, la nature des matćriaux remplissant la fente fournit par­
f ois des donnćes importantes pour la dćtermination de l'age. Des fentes 
en coin qui se sont formćes durant la formation du sćdiment ont ćtć trou­
vćes aux Pays-Bas dans la zone de Veghel (Riss ancien). On en a aussi 
trouvć aux Pays-Bas dans des dćpóts de la haute terrasse du Rhin. 

On a encore dćcrit des fentes en coin plus jeunes que l'argile de Tegelen 
et plus anciennes que les dćpóts du Rhin (Kortenbout van der Sluys 
1956; van Straaten 1956). 

SOLS POLYGONAUX 

Ce phćnomene pćriglaciaire existe probablement pres de Tegelen dans 
le meme dćpót que les fentes en coin nommćes ci-dessus. 

GRA VIERS EOLISES ET CAILLOUX A FACETTES 

La prćsence de cailloux a facettes dans le dćpót prćwurmien des Pays­
-Bas n'a pas encore ćtć dćmontrće avec certitude. 
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Les graviers ćolisćs sont abondants dans la zone d'Enschede, un 
dćpot da tant de I' ćpoque mindelienne. 
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DISCUSSION 

M. Gulinck: Des dćbris d'argile roulćs et non roulćs peuvent par­
faitement etre transportćs a l'ćtat non gelć. On retrouve des exemples 
nombreux de tels transports dans des dćpots delta1ques des formations 
palćozoiques et tertiaires de la Belgique, mais alors gćneralement embal-
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les dans des depóts sableux. Ces blocs anguleux peuvent souvent etre 
de grande dimension (30 cm et davantage). 

G. C. Maarleveld: Les blocs de limon peuvent etre ronds ou anguleux. 
Les blocs de limon ronds sont couverts de sable et de gravier. Ils peuvent 
exister dans tous les depóts. 

Les blocs anguleux, par contre, n'ont aucune couche protectrice de 
sable et de gravier et doivent avoir ete transportes a l'etat gele. Pour 
d'autres raisons, on sait aussi que les depóts neerlandais dans lesquels 
les blocs anguleux de limon ont ete trouves, ont ete formes a de basses 
tempćratures. 


